
Adaptation cinématographique des Dents de la
mer

Jaws est un roman écrit par Peter Benchley en février
1974.
Il s’est vendu à plus de 9,5 millions d'exemplaires aux
États-Unis et 20 dans le monde, en faisant un des plus
importants best-sellers de ces dernières décennies. En
1974, les producteurs de cinéma David Brown et Richard
D. Zanuck rachètent les droits du livre pour 175 000 $,
en vue d'une future adaptation au cinéma. Afin de ré-
diger le scénario, ils engagent l'auteur pour 25 000 dol-
lars supplémentaires. Il se verra adjoindre Carl Gottlieb
dans cette tâche. Cinq versions successives du scénario
ont été écrites pour l'adaptation cinématographique de
Steven Spielberg sortie le 20 juin 1975 aux États-Unis.
Howard Sackler et John Milius, aidés par Robert Shaw,
non crédités au générique du film, sont intervenus sur les
1res moutures du monologue de Quint, concernant le nau-
frage de l'USS Indianapolis, dont les marins tombés à la
mer ont, pour un certain nombre, été dévorés par les re-
quins. Avec 470,7 millions de dollars de recettes mon-
diales, le film de Spielberg est à l'époque le plus important
succès commercial cinématographique de tous les temps.
Le film prolonge ainsi l'enthousiasme que le public avait
eu pour le livre. De surcroît, les critiques furentmeilleures
à son encontre, qu'elles ne le furent pour le livre. Si le
roman a perdu de son aura initiale, en revanche, le film
est toujours considéré comme important dans la filmo-
graphie de Steven Spielberg en particulier et de l'histoire
du cinéma en général.

1 La genèse du roman

Peter Bradford Benchley, né le 8 mai 1940 à New York
et mort le 11 février 2006 à Princeton d'une fibrose pul-
monaire idiopathique, est issu d'une famille littéraire.
Son grand-père, Robert Benchley (1889-1945), avait fon-
dé l’Algonquin Round Table. Ce cercle consistait en une
réunion quotidienne qui avait lieu autour d'une table de
l'Algonquin Hotel à New York. S'y réunissaient alors des
critiques, écrivains et acteurs de l'époque, tels Harold
Ross, fondateur du magazine The New Yorker, Harpo
Marx, un des cinq acteurs comiques des Marx Brothers,
Edna Ferber, écrivain qui remporta le prix Pulitzer en
1925, Dorothy Parker, poète, critique, auteur de nou-
velles et de scénarios ou encore AlexanderWoollcott, cri-
tique dans les journauxTheNewYork Times puisTheNew
Yorker. Ces réunions eurent lieu pendant dix ans, de 1919

à 1929.
Son père, Nathaniel Benchley (1915-1981), était un écri-
vain reconnu dans le milieu de la littérature pour enfants.
Il avait ainsi rédigé une vingtaine de romans, dont The
Off-Islanders en 1962, Small Wolf en 1972 ou encore
Bright Candles : A Novel of the Danish Resistance en
1974. En outre, il avait rédigé une douzaine de nouvelles.
Après avoir été diplômé de la Phillips Exeter Academy en
1957 et de l'Université Harvard en 1961 [note 1], Peter Ben-
chley travaille en 1963, pendant 6 mois, pour le quotidien
The Washington Post (reporter et rubrique nécrologique),
puis de 1963 à 1967 à l'hebdomadaire Newsweek (hu-
moriste et critique de télévision). De 1967 à 1969, il ré-
dige les discours du président Lyndon Johnson. En 1969,
Richard Nixon devient le nouveau président et Benchley
est remercié par la Maison-Blanche. Il se change alors en
journaliste indépendant et écrit des articles pour Holiday,
Life, Travel, The New Yorker, Time ou encore le National
Geographic.
Au début des années 1970, Thomas Congdon, qui tra-
vaille pour le compte de la maison d'édition améri-
caine Doubleday, approche l'écrivain. Il a lu quelques ar-
ticles que Benchley a rédigé pour différents magazines
et l'invite à manger dans un restaurant français de New
York afin de déterminer si le journaliste Benchley n'aurait
pas quelques idées intéressantes pouvant donner matière
à l'écriture d'un livre. Benchley lui parle alors d'une his-
toire de requin. Congdon semble intéressé par ce récit
de monstre marin venant terroriser les touristes sur une
plage. Il lui offre une avance de 1 000 $ en échange des
100 premières pages. À la lecture du résultat initial, Tho-
mas Congdon n'est pas vraiment satisfait par le ton em-
ployé dans le récit, trop humoristique à son goût, notant
dans la marge « no jokes » (pas de blagues). C'est ainsi
qu'il demandera à Benchley de réécrire une très grande
partie des 100 premières pages de son roman. En février
2004, lors d'une interview donnée à BBC News Online,
Congdon expliqua sa position[1] :
Depuis 1974-1975, avec le roman de Benchley puis le
film de Spielberg qui en est dérivé, l'image du requin est
durablement associée à celle d'un tueur implacable, d'une
bête sanguinaire en quête de chair humaine. Pourtant,
avant le milieu des années 1970, rares sont ceux qui s’inté-
ressent aux requins et encore plus rares sont ceux qui les
connaissent vraiment. Hormis peut-être ceux qui ont lu
quelques articles parus dans certains magazines ou ceux
qui ont vu en 1971 le documentaire Blue Water, White
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2 1 LA GENÈSE DU ROMAN

Death (Bleue est la mer, blanche est la mort) de Peter
Gimbel et James Lipscomb[2], le sujet traité par Benchley
est à l'époque, étrange, insolite et peu connu. Où donc
Benchley est-il allé chercher cette idée de requin assoif-
fée de sang ?
Comme il l'explique lui-même, Benchley dit porter de
l'intérêt aux requins depuis son enfance passée sur l'île de
Nantucket dans le Massachusetts. Mais c'est en lisant un
article dans le New York Daily News qu'il aura réellement
l'idée d'écrire Les Dents de la mer. Cet article relatait la
capture par un pêcheur d'un requin de 2 tonnes au large
de Long Island[3],.
Poursuivant son idée d'écrire un roman sur les requins en
1964, il restera cantonné pendant des années, à faire de
l'écriture « alimentaire ». Ce n'est qu'en 1971 qu'il se dé-
cidera à se lancer dans l'écriture du roman, son premier,
un peu par défi comme il l'avouera plus tard. Lorsque
Jaws sort aux États-Unis, son auteur est alors loin de se
douter que son livre figurera parmi la liste des plus im-
portants best-sellers, à côté d'autres écrivains prestigieux.
Dans les faits, son roman restera 44 semaines d'affiliée
dans la liste des plus grosses ventes du pays[4].
Pourtant, rien n'est gagné lorsque le livre sort. Les cri-
tiques ne sont pas toutes très bonnes[5]. Dans The Village
Voice, Donald Newlove écrit l'une des pires critiques du
livre[6] :
John Spurling du New Statesman note le côté rudimen-
taire des personnages décrits dans le roman[7], The Lis-
tener [8] ou encore John Skow dans Time [9] critiquent
l'intrigue dans son ensemble. The Miami Herald reporte
des propos de Jacques-Yves Cousteau qui affirme que :

En 1974, Jacques-Yves Cousteau critique l'impact négatif du livre
qui donne au grand public, une image déformée des requins.

Toutefois, le requin est un personnage qui trouve grâce
aux yeux des critiques, comme le notera Patricia Meyer
Spacks dans The Hudson Review, « [le requin est] indu-
bitablement le plus intéressant personnage du livre » [10].
En son temps, le roman de Benchley fut surtout comparé
à Moby Dick, roman d'Herman Melville paru en 1851, à
Le Vieil Homme et la Mer, roman d'Ernest Hemingway
paru en 1852 et à Un Ennemi du peuple, pièce de 1882
d'Henrik Ibsen. Dans The Wall Street Journal, Benjamin
Stein rajoute même qu'il voit dans le livre de Benchley,
une pincée de Peyton Place, roman de Grace Metalious
publié en 1956, du roman Le Parrain de Mario Puzo pa-
ru en 1969, ou encore qu'il y perçoit la trace de n'importe
quelle nouvelle de John Clever, ainsi que d'As the World
Turns, soap opera diffusé depuis avril 1956 sur les télé-
visions américaines[11]. Malgré ces critiques, parfois sé-
vères, le livre n'en connaîtra pas néanmoins, un énorme
succès auprès du public.
Sorti en février 1974 chez Doubleday, le roman est ti-
ré à 35 000 exemplaires pour sa 1re édition. La maison
d'édition d'origine en fera 8 tirages supplémentaires, éta-
lés sur la période allant de février à septembre 1974. Fin
1974, Doubleday en aura vendu 202 270 exemplaires. En
janvier 1975, il parait en version de poche chez Bantam
Books qui a racheté les droits du livre à Doubleday pour
575 000 $. Bantam Books fera 18 tirages supplémentaires
en quelques mois et en aura vendu, fin 1975, 9 275 000
exemplaires[12]. Depuis, le roman a été traduit dans de
multiples langues. Le livre se vendra finalement à plu-
sieurs millions d'exemplaires dans le monde, dépassant
au moins le cap des 20 millions d'unités écoulées, dont
9,5 aux seuls États-Unis.
Jaws, le roman de Peter Benchley, une des meilleures
ventes aux États-Unis et dans le monde[13]. En 1974, la
vente du livre avait déjà rapporté plus de 1 000 000 $. En
plus de l'argent versé par les producteurs du filmLes Dents
de la mer, plus de 175 000 $ pour les droits d'exploitation
au cinéma, Peter Benchley se verra offrir 25 000 $ pour
écrire le scénario du film[14].
Alors que c'est une histoire de requin tueur qui l'a fait
connaitre au grand public et a fait sa fortune, Peter Ben-
chley amorcera un tournant environnementaliste les dix
dernières années de sa vie, consacrant son temps à la pré-
servation de la nature, en particulier des mers, et à la sau-
vegarde des requins. En effet, de 1994 à 2005, il écrira
Ocean Planet : Writings and Images of the Sea (1994),
Shark Trouble : True Stories About Sharks and the Sea
(2001), Shark !: True Stories and Lessons from the Deep
(2002) et Shark Life : True Stories About Sharks and the
Sea (2005).
Se servant de sa notoriété à la télévision ou dans des
conférences pour défendre sa cause, il dira[15] :
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2 L'adaptation du roman au ciné-
ma

C'est que le réalisateur n'est pas en accord avec la psycho-
logie des personnages de Benchley, au point de déclarer
qu'en lisant le livre, il en était presque à souhaiter que ce
soit le requin qui triomphe des humains[16]. Ce sentiment
sera partagé par Rolling Stone, mais pas par les très nom-
breux lecteurs du roman, dont Benchley avait su touché
la corde sensible.
Avec le recul, Thomas Congdon dira de Jaws, le roman
de Benchley, que :
David Brown[17], le producteur du film qui a racheté les
droits du livre avec Richard D. Zanuck[18], ne se deman-
dera pas si c'est un livre bien écrit ou non, mais s’il a un
potentiel cinématographique.
Un jour, il découvre un article sur le livre dans
Cosmopolitan, dont sa femme Ellen Gerly Brown est ré-
dactrice en chef. L'article du Cosmopolitan conclut par
ces mots : « Ce n'est pas de la grande littérature, mais
on pourrait en tirer un bon film ». Cette phrase ne tom-
bera pas dans l'oreille d'un sourd et il aura vite l'idée de
l'adapter au cinéma, flairant le bon filon. Brown explique-
ra plus tard sa décision :

« Le cinéma n'avait encore jamais raconté
l'histoire d'un requin mangeur d'hommes, et je
n'avais pas la moindre idée de la manière dont
ce serait réalisable, mais j'ai tout de suite su
qu'on tenait un sujet du tonnerre. »

David Brown et Richard D. Zanuck ont à l'époque, res-
pectivement la soixantaine et la quarantaine. Ces produc-
teurs travailleront ensembles toute leur vie, produisant
par exemple Cocoon de Ron Howard en 1985 ou encore
Miss Daisy et son chauffeur de Bruce Beresford en 1989.
De surcroît, ils n'en sont pas à leur première collabora-
tion avec Steven Spielberg puisqu'ils sortent tout juste de
la production de Sugarland Express. Rétrospectivement,
leur filmographie atteste de leur compétence à choisir les
bons scénarios et les bonnes équipes techniques. S'ils se
sont portés très tôt sur le choix de Jaws, nul doute que
c'est qu'ils ont vu dans le roman matière à réaliser un film
faisant de grands bénéfices financiers.
Ils rachètent donc les droits pour 175 000 dollars, bien
avant que le livre ne devienne un best-seller. De nos jours,
l'achat, bien en amont, des droits d'exploitation d'un livre
au cinéma sont courants, mais ce n'était pas le cas à
l'époque. Peter Benchley était cependant dubitatif sur une
possible adaptation au cinéma, tellement il lui semblait
inconcevable de tourner avec de vrais requins et encore
moins de fabriquer des automates qui puissent paraitre
crédibles aux yeux des spectateurs.
Alors qu'il se retrouve dans le bureau de Richard D. Za-
nuck, Steven Spielberg aperçoit le livre Jaws posé de-

vant lui. Il le vole et après l'avoir lu, il en comprend
tout le potentiel cinématographique. Il demande à réa-
liser le film afférent, mais Dick Richards[19] est déjà sur
les rangs. Spielberg insiste et lorsque Richards se décom-
mande trois semaines plus tard pour réaliser Adieu ma
jolie, il prend les rênes du projet.
En partie poussé par la puissante Writers Guild of Ame-
rica (Guilde des scénaristes américains), Benchley est
engagé pour adapter son propre roman à l'écran, mais
comme le confessera ce dernier :

« Je n'avais jamais vu un scénario de ma
vie, et j'ai dû improviser une narration tota-
lement linéaire en éliminant toutes les scènes
qui n'étaient pas essentielles à la progression de
l'action »

Afin de l'aider dans l'adaptation de son roman au cinéma,
Carl Gottlieb[20] le rejoindra. Dans une moindre mesure
et bien que non crédités au générique, Howard Sackler et
John Milius ont également participé à l'écriture du script.
Le premier avait rédigé Fear and Desire en 1953, le pre-
mier long métrage de Stanley Kubrick et c'est lui qui écri-
ra Les Dents de la mer 2 avec Carl Gottlieb, mais officiel-
lement cette fois-ci [21]. Le second coécrira de nouveau
en 1979 pour Spielberg le script de 1941 et sera le fu-
tur scénariste et réalisateur de Conan le Barbare en 1982
ou encore, coscénariste d' Apocalypse Now (Francis Ford
Coppola, 1979) [22]. Ce sont eux qui furent à l'origine du
monologue de Quint sur l'Indianapolis.
Spielberg cherche avant tout à recentrer l'histoire sur la
chasse au requin, en gommant certains aspects psycholo-
giques des personnages, pour lesquels il n'avait pas spécia-
lement de sympathie. Là où dans le roman Martin Brody
apparaissait bougon, vulgaire, voire lubrique, il devient
tour à tour jovial, ouvert, sensible, homme de parole et
attaché à sa famille, dans le film. Là où Ellen Brody s’en-
nuyait fermement à Amity et dans son couple, n'avait plus
de relations sexuelles avec son mari et entretenait une re-
lation amoureuse avec Matt Hooper, elle devient femme
aimante et attentionnée dans le film. Le ton humoristique
du roman, certes largement atténué par l'intervention de
Congdon, n'était plus de mise pour le scénario du film.
Lors de la découverte du premier corps mutilé par le re-
quin, Benchley décrit avec force détails ce qu'il reste du
corps de la jeune fille, faisant vomir de dégoût les trois
personnes sur place, alors que Spielberg nous montre fur-
tivement ce qui ressemble à une main de femme, mais
sans s’attarder, juste un plan de 2-3 secondes où l'on voit
une main putréfiée entourée de crabes. Le cinéaste nous
offre donc bien une vision d'horreur, sans pour autant
montrer le corps de la jeune femme, qu'on peut pourtant
aisément imaginer mutilé, mais restant hors du champ de
la caméra. Martin Brody reste alors silencieux, regardant
au loin vers la mer, invitant ainsi le spectateur à imagi-
ner qui est et à quoi peut bien ressembler le meurtrier des
mers. Là où Benchley verse dans le sensationnalisme, le
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4 3 UNE APPROCHE DIFFÉRENTE DANS LE TRAITEMENT DU RÉCIT CHEZ SPIELBERG

voyeurisme, le sordide, Spielberg filme de manière ellip-
tique, suggérant plus qu'il ne montre[23].
Et d'une manière générale, c'est la grande différence entre
le roman et le film. Là où Benchley appuie les descrip-
tions, les effets, les pensées des personnages, Spielberg ne
fait que suggérer, laissant au spectateur une grande part
d'imagination. L'atmosphère mystérieuse et le sentiment
de menace diffus font que le film est paradoxalement plus
psychologique que le livre, et ce, même si les personnages
sont largement moins bavards chez Spielberg.

3 Une approche différente dans le
traitement du récit chez Spiel-
berg

L' USS Indianapolis au large deMare Island le 10 juillet 1945, 20
jours seulement avant son naufrage où périront 880 hommes, soit
73,5 % des marins embarqués. Une grande partie des pertes sera
due à l'attaque répétée de requins nuit et jour pendant 5 jours.

Un des rares exemples de long dialogue, celui du mono-
logue de Quint dans la bateau, est à ce titre particulière-
ment significatif du traitement du suspense par Spielberg,
très différent de celui de Benchley.
Peu avant la longue réplique de Robert Shaw, on voit le
bateau de nuit, filmé en plongée, naviguant sur une mer
calme et infinie. L' Orca est perdu au milieu de nulle part,
personne ne pouvant venir au secours des trois hommes
présents : Hooper, Brody et Quint. S'ensuit une scène de-
venue culte où Quint et Hooper comparent leurs cica-
trices respectives, la gravité de la blessure augmentant à
chaque fois : Quint montre d'abord à Hooper un durillon
sur sa tête, dû à un coup de bouteille pendant la fête de
la saint Patrick à Boston, puis c'est au tour de Hooper de
montrer une morsure de murène, Quint lui répond par son
bras droit abîmé pendant une séance de bras de fer avec
un Chinois, Hooper embraye avec une morsure de requin
pendant un prélèvement, puis Quint parle d'un coup de
queue d'un renard des mers. Hooper ouvre sa chemise,
montre sa poitrine et dit avoir la pire des blessures. Les
autres ne voient rien. Hooper annonce alors que Mary
Ellen Moffit lui a brisé le cœur. Tous explosent de rire.

L'atmosphère se détend. Brody demande alors à Quint ce
que représente le tatouage effacé qu'il a sur le bras. Hoo-
per, toujours jovial dit qu'il devait y être écrit « maman ».
Hooper et Brody rient, mais pas Quint qui s’assombrit et
explique que ce tatouage date de l'époque où il était sur
l'USS Indianapolis. Les rires s’arrêtent net. Silence. Quint
commence à ce moment un long monologue.
Il explique qu'il était sur le croiseur lourd Indianapolis,
celui-là même qui transporta Little Boy, la bombe qui ser-
vit à Hiroshima, sur la base aérienne de l'île de Tinian. Le
navire qui comptait 1 100 hommes fut torpillé par deux
fois par un sous-marin japonais et coula en 12 minutes.
La mission était tellement secrète qu'aucune alerte ne fut
donnée au début. Les 900 naufragés survivants vont alors
rester 5 jours dans l'eau, beaucoup se faisant dévorer par
une multitude de requins. Ils seront finalement repérés
par l'US Navy, mais seuls 316 hommes furent repêchés
vivants [note 2].

En 5 jours seulement, Le requin longimane (Carcharhinus longi-
manus) fut responsable d'au moins 60 à 80 morts des hommes
d'équipage de l'USS Indianapolis [24].

L'horreur qui se dégage de cette scène tient d'abord à ce
que le récit fait par Robert Shaw est basé sur une situation
qui a réellement eu lieu. En se mettant dans la peau de ces
hommes, on peut aisément ressentir l'effroi qui a dû être
le leur.
Mais la tension dramatique résulte aussi pour beaucoup
de la qualité du texte prévu dans le scénario final et du
talent de mise en scène de Spielberg. La longue séquence
est quasiment tout le temps en plan fixe, avec quelques
plans de coupe de Roy Scheider afin de changer le cadre
ou l'angle de la caméra et maximiser ainsi la tension qui se
dégage de la scène. Au début, Quint apparaît en plan rap-
proché, avec Hooper au fond à droite, dans la profondeur
de champ, puis il y a un premier plan de coupe de Brody,
la caméra reprend le même angle mais avec légèrement
plus de recul, Hooper est toujours visible à droite, le vi-
sage décomposé, puis nouveau plan de coupe de Brody,
on revient sur Quint, cette fois-ci seul à l'image et en très
gros plan, on ne voit plus que son visage, puis sont inter-
calés deux plans de coupe très rapides, d'abord de Brody
puis de Hooper, on ne voit ensuite que le visage de Quint
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qui finit son récit, la caméra s’approchant très lentement,
presque imperceptiblement.
À aucun moment on ne voit d'image du naufrage, des ma-
rins à la mer, des requins ou des morts. La caméra se
concentre uniquement sur les expressions faciales des ac-
teurs, sur la prononciation et la force des mots pronon-
cés par Quint, sur les sons environnants etc. Là où beau-
coup de films d'horreur sont inutilement visuels, gores,
sordides, Spielberg laisse le spectateur se concentrer sur
le récit, bien plus sonore que visuel, laissant ainsi libre
cours à l'imagination, bercée par l'atmosphère étouffante
de la scène. En filmant de nuit, dans un espace clos, Spiel-
berg joue en plus avec la claustrophobie et les peurs re-
foulées des spectateurs.
Ce discours explique à lui tout seul le personnage de
Quint, lui donne de la profondeur humaine, de l'épaisseur
psychologique, le spectateur ayant percé son intimité et
comprenant pourquoi il tient tant à chasser le requin, à se
venger de lui.
▼ Le monologue de Quint sur le naufrage de l'USS
Indianapolis et du massacre des hommes à la mer par les
requins ▼
[Modifier]

4 Les principales différences entre
le roman et le film

Dans l'ensemble, le film reste assez fidèle au roman.
L'exception la plus notable concerne la relation amou-
reuse entre Helen Brody et Matt Hooper. Dans le roman,
Martin Brody est originaire d'Amity et il est issu de la
classe moyenne. Sa femme Ellen, en revanche, est issue
d'une famille aisée. Ellen, lassée de devoir vivre à Ami-
ty commence à fréquenter Matt qui est également de son
rang social (il est aussi le plus jeune frère d'un des anciens
amants d'Ellen).
Dans le film, Steven Spielberg élimine toute référence à
une différence de classe et par conséquent, de la relation
amoureuse qui en résulte entre la femme de Martin Bo-
dy et Matt Hooper. Toujours dans le film, Martin Brody
dit venir de New York (lors de la scène où il découvre le
corps de Christine Watkins), est affable, attentionné en-
vers sa famille.
Le filmmontre quelques autres différences avec le roman,
plus ou moins importantes, au titre desquelles on peut re-
lever celles-ci :

• Le film montre que Martin Brody a deux fils : Mi-
chael (11 ans) et Sean (4 ans). Dans le roman, il avait
trois fils ayant un âge, et parfois, un prénom diffé-
rent : Billy (13 ans), Martin Junior (11 ans) et Sean
(10 ans).

Peter Benchley était en désaccord avec la mort du requin dans le
film, par explosion d'une bouteille de plongée, solution peu cré-
dible selon lui. Il avait rédigé une solution bien différente dans
son roman, faite d'accumulation de blessures.

• Le roman précise que Christine Watkins, la pre-
mière victime, est tuée vers la mi-juin. Dans le film,
on aperçoit son certificat de décès où apparait la date
du 1er juillet.

• Dans le roman, Matt Hooper est tué par le requin
alors qu'il plonge pour l'examiner et cherche un
moyen pour s’en débarrasser.

• Dans le roman, la véritable raison qui pousse Larry
Vaughn à laisser les plages ouvertes au public sont
ses liens avec la mafia, et non pas le bien de la ville
qu'il administre.

• Dans le film, les scènes finales tournées à bord du
bateau, se passent en un seul et unique trajet in-
interrompu, alors que dans le roman, les hommes
reviennent plusieurs fois en sécurité dans le port
d'Amity.

• Le long monologue de Quint à propos de l'USS
Indianapolis est totalement absent du livre, tout
comme du scénario original.

• Dans le roman, le requin meurt de l'accumulation de
blessures de balles, de coups de couteau et de har-
pons qui lui déchirent la chair. Pour le film, une solu-
tion plus visuelle fut retenue, ce qui n'a pas satisfait
Peter Benchley qui prétendait que la mort du requin
par l'explosion d'une bouteille d'oxygène n'était pas
plausible.

5 Notes et références

5.1 Notes
[1] Peter Benchley a été diplômé de l'Université Harvard en

littérature anglaise.
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[2] Dans les faits, l'USS Indianapolis est parti de San Fran-
cisco le 16 juillet 1945, est passé par Pearl Harbor le 19
juillet, pour finalement arriver sur l'île de Tinian le 26
juillet, soit environ 8 000 km en 10 jours. Puis après avoir
livré la « marchandise », le navire a fait route vers l'île
de Leyte. Le 30 juillet 1945 à 00h15, le croiseur est tor-
pillé par le sous-marin japonais I-58. En 12 minutes, il
sombre aux coordonnées géographiques 12°2′ N, 134°48′
E. Sur les 1 196 hommes d'équipage, environ 300meurent
pendant l'attaque et 900 se retrouvent à la mer. La mission
étant tellement secrète, les secours n'arriveront que 5 jours
plus tard à la suite de l'alerte d'un hydravion PBY Catalina
qui avait repéré les hommes. On ne comptera finalement
que 316 survivants. Une partie est morte de faim ou de
soif, une autre partie dévorée par les requins, en majo-
rité par des requins longimane, mais aussi par quelques
requins tigre selon les témoignages.
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